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A LA HAYE

Depuis trois ans, les Confé-
rences se sont succédé tellement

qu'on en a perdu le compte exact.

Elles se sont toutes — pour cm-

ployer le singulier vocabulaire
dont s'inspire maintenant le lan-

gage de la diplomatie, nouvelle
école — ingéniées à ajuster ou à

réajuster le traité de Versailles,
bien qu'il soit sorti des délibéra-
tions du congrès le plus solennel

qui ait jamais été tenu
et, sans perdre courage.

Vingt fois sur le métier ont remis son

[ouvrage.

Ç'a été le triomphe de la doctrine
des « consultations de peuples à

peuples » envoyant les négocia-
tions de cabinet à cabinet rejoindre
les vieilles lunes dans l'oubli où

elles dorment. Sans doute, avant
ce XXme siècle, il y avait eu des

congrès et des conférences, mais
ils étaient l'exception. L'Histoire
est là qui prouve qu'ils n'ont
réussi à faire œuvre d'une cer-
taine stabilité que lorsqu'ils se

sont réunis après une guerre,pour
en consacrer les résultats, tels le

congrès de Westphalie et celui de
Vienne. Toutes les autres as-

semblées amphictyoniques qui ont
prétendu « ajuster » des antago-
nismes inconciliables n'ont abouti
à rien qui valût, quand elles n'ont

pas précipité l'explosion du con-

Ait qu'elles voulaient empêcher.
Ces précédents n'étaient pas

précisément de nature à recom-

mander la transformation de l'ex-

ception en règle générale. Mais

c'était, pour les théoriciens de la

« Fédération des nations », le

moyen qu'ils pensaient infaillible
d'arriver à la constitution du par-
lemont des Etats-Unis d'Europe.
Cependant, comme toute chose ne

vaut qu'à l'user, le peu de rôsul-
tats — nous ne dirons pas bien-

faisants, car ce serait peut-être
uu comble d'ambition, mais sim-

plement appréciables—qu'ont don-
né ces conférences, qui vont aussi
vite que les morts de la ballade
de Burger, milite contre elles et

prouve qu'on a eu tort de renon-

cer à l'ancienne méthode qui, jus-
qu'ici, avait présidé aux rapports
entre les nations, pour courir les

aventures et s'exposer à toutes
les surprises des palabres inter-
nationaux.

La Petite En-
tente veut créer une association,
sinon rivale, du moins indépen-
daute de l'assemblée de Genève.
Néanmoins, on va encore, confé-
rer à La Haye—dont les travaux
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fleurs un Tehitchérine — avaient

pourtant démontré que les néces-
sites implacables de la politique
intérieure des Soviets leur inter-
disaient les concessions seules

susceptibles de rendre possibles
des accords internationaux avec

eux. Le mémorandum français sur
le conciliabule de La Haye, qui est
un modèlé de bon sens, de clarté
et de précision, a spécifié qu'on
devra s'en tenir strictement aux

trois points suivants ; dettes, pro-
prié-é privée, crédits. La restau-
ration de la Russie dépend de la
restauration de sa production,
notamment de sa production agri-
cole. Il sera donc de toute néces-
sité que la commission des ex-

perts fasse procéder en Russie à
une enquête sur les conditions de
la production et du travail et sur
toutes celles qui leur sont coane-
xes. Les Soviets y consentiront-
ils ?

Ségur, retraçant, dans ses Me-
moires , le triomphal voyage de
Catherine II en Tauride, racoate
comment Potenkine avait, sur

tout le parcours du cortège impé-
rial, fait installer, de distance en

distance, de faux villages, dont les
soi-disant populations, composées
de serfs ramassés de ci de là
et obéissant à la consigne, sous la
menace du knout, acclamant la
souveraine, lui donnant l'illusion
d'une prospérité mensongère. En
1839, le marquis Custons re-

marquait que le voyageur ne voit
en Russie que ce qu'on veut lui
montrer. Ç a toujours été la même
chose. Tout était en surface. Ce-

pendant, aujourd hui, il semble

impossible aux Soviets de dissi-
rouler la détresse du pays et de
faire miroiter encore l'illusion de
la production russe. Une première
fois, il y a près de deux ans, les
Soviets ont refusé Penquête pro-
posée par les Alliés. Ils ne Рас-

cepteront pas davantage aujour-
d'hui, Tehitchérine l'a dit. En

effet, aboutissant à la condamna-
fcion de leur régime, elle serait la
ruine de leurs dernières espé-
rances.

A. de La jonquière.

LES matinales
M. James Grayind qui vient de ren-

(rer en Angleterre après un court voya-

ge en Russie confirme la nouvelle qui
avait paru dans les journaux l'an der-

nier et selon laquelle Lénine avait été

victime d'un attentat de la part dune

jeune fille qui avait tiré sur iui deux

balles de browning dont l'une lui avait

percé la boite crânienne. C'est de cette

blessure que Lénine souffre encore au-

jourd'hui et qu'il voit s'en aller la vie,
comme l'annoncent les derniers télé-

grammes.
L'empereur rouge, s'il peut encore

méditer sur les problèmes de l'existence,
doit se dire, avec un profond dégoût
que le pouvoir si terroriste qu'on le

veuille est bien peu de chose en réalité et

préliminaires ont été inaugures ; ^це force n
'
esi, en somme, ni dans la

le 15, ressassant le thème de la cruaulé n( (jans le despotisme. Car il y a

reconstitution de la vie economi- quelque sinislre ironie dans ce spectacle

que et sociale en Russie, sur des ; d'un homme qui incarne toutes les

bases qui ne soient pas un défi à \ puissances du mal et anéantit des mil-

la nature des choses et une dérision | lions d'hommes, tombant en loque, telle

de la raison. î une outre dégonflée, sous une petite

A vrai dire, La Haye n'est'«°e 1аШе parllr main dune

qu'un épilogue, et malheureux, de peUte ]lile '

Gênes. Ces « Grands Jours » de

Gênes — qui évoquent à l'esprit
le souvenir des « Grands Jours »

Qu'importe I Elle ne sera certes pas

d Auvergne, et tout à 1 avantage сеце gUe Lénine souhaitait qiand il

de ces derniers, car ils renvoyaient
'

condamnait à la mort et enfonçait dans
à la potence un Canillar, tandis le sang le pauvre peuple de Russie.

que les premiers couvraient de
1

viol

Ce! le fin,
bien celle

iyran du

si c'en est une, sera-t-el.'e

qui convient au prophète
monstrueux bolchevisme ?
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M. POINCARÉ A LONDRES

L'amitié franco-britannique est toujours aussi vivace
Paris, 18. T. H. R. — La presse pari-

sienne souligne la caractère réconfortant
des fêtes franco-britanniques qui viennent
d'avoii lieu à Londres.Ces fêtes constatent
et prouvent qu'en dépit des malentendus

politiques, l'amitié des deux peuples est

toujours aussi vivace ; ces fêtes permet-
tent d'espérer un nouveau resserrement

des liens frar.co-britanniques.
Samedi, le maiéchal Pétain déposa sur

le cénotaphe une couronne portant comme
inscription : « L'armée française à ses

frères d'armes britanniques !»
M. Poincaré et le maréchal Pétain as-

sis^èrent au dîner donné par les dames du

comité de la Ligue de secours pour les

régions dévastées Dans son discours pro-
nooeé en anglais, M. Poincaré remercia
chaleureusement le comité pour les émou-
vants parrainages de tant d'amis anglais.

Le discours de M. Poincaré
Après avoir exprimé Ses chaleureux re-

merciements pour l'élan charitable qui
anime le peuple anglais, malgré sa crise

économique, il dit sa joie de revenir à

Londres et de retrouver le peuple britan-

nique aussi vivant, anssi fort dans son

amitié unissant les nations française et

anglaise.
Notre politique, Mesdames, dit-

il, est la meilleure de toutes : c'est
celle du cœur, car elle suffit à dis-

siper les malentendus et à rappro-
cher les esprits.Les hommes d'Etat
n'ont qu'à suivre notre exemple.
Tous ceux qui ont visité les régions
dévastées ont été émerveillés du
travail accompli dans les localités
dont aucune population n'a été si
cruellement éprouvée.
Puis M. Poincaré loue particulièrement

lord Derby qui travaille avec tant de suc-

cès au resserrement des liens d'amitié en-

tre la France et l'Angleterre, qui ont
laissé sur le sol des anciens champs de

bataille communs, des traces visibles et

ineffaçables d'étroite solidarité, désormais

inséparables pour la destinée des deux

nations Je tiens à ajouter d'ailleurs que
les villes et les communes secourues se

coudent par des efforts persévérants les

concours généreux qui viennent du dehors

Ces populations travaillent avec un zèle

infat'gable pour rendre à la culture des

champs semés d'obus et qui se couvrent

actuellement à nouveau des plus belles

moissons.

C'est assurément contraire à la raison
et à l'équité que la France ait été jusqu'à
ce jour forcée de supporter des charges
énormes de dépenses causées par l'agres-
sion et l'invasion allemandes. Cette injus-
lice n'a pas encore pris fin et c'est pour
cela que nous sommes très sensibles à

toutes les marques d'intérêt que vous nous

donnez comme signes de l'amitié britan-?
nique.

Le maréchal Pétain rappela la bataille
de Verdun et l'obligation morale qui en

est la conséquence.
Lord Burnham et lord Cavan, chef

d'état-major de l'armée britannique, par-
lèrent aussi de Verdun, de cette bataille
immortel.e gagnée par la France teule

Paris, 18 T.H R.— Les journaux sou-

lignent l'importance du voyage de M.
Poincaré â Londres et considèrent de

bonne augure Ds manifestations chaleu- „

reureuses qui marquèrent l'arrivée de M. ?
des rédacteurs

\ Efkiar et du Vakil.

Msusîafa Kémaf a! Claude
Farrère se serrent la main

A ISMIDT
Moustafa Kémal accompagné de Djé-

vad Abbas bey, député de Bolou, et de
Munir bey, conseiller iégiste, est arrivé le
14 juin à \da-Bazar. Il a visité tous les

recoins de la ville jusqu'à celui du der-
nier des boutiquiers s'infoimant de la si-
tuation de chacun.

Une fête a été organisée en son hon-
neur à Tcharkh-Bachi au cours de la-

quelle ont été exécutées des danses lazes
et circassienn^s.

Le dimanche 18 juin, Moustapha Kémal
est arrivée avec sa suite à Ismidt. La po-
pulation l'aurait accueilli aux cris de :

« Vive le libérateur de la nation » au dire

des gazettes nationalistes. Ua grand ban-

quet lui a été ofierc.
L'écrivain turcophile s'était rendu à

Ismidt à bord d'un torpilleur français en

compagnie de Ilam : d bey, le représentant
k-émalisie à CoDStantinople, Erdjémend
Ekrem bey, directeur de la municipalité

du Tevhidi-

Poin-caré et souhaitent que les conversa

tions dissipent les nuages. | —

| Moustapha Kémal a déclaré au repré-
Dans les cercles 1 sentant du Vakit «J'ai entrepris cetteLondres, 18. T.H.R.

officiels,à Londres, on déclare que jusqu'à
hier soir, le gouvernement français n'a-
vait fait aucune suggestion au sujet d'une
discussion sur les affaires politiques,
pendant le séjour de M. Poincaré, à

Londres. Il est probable que la visite de

M. Poincaré durera 3 ou 4 jours.
Tous les journaux de Londres, sans

exception, saluent la visite du Premier

français et expriment leur grande amitié

pour lui et la nation française.

ITn

tournée dans le secteur de Kodja Iti pour
inspecter aussi ce front et me rendre

compte de la situation générale. Le bom-
bardement auquel se livre la flotte grec-
que était prévu par le gouvernement d'A-
natolie. Les Hellènes avaient l'année der-
nière bombardé Inéboli. lis ont cette
année-ci bombardé Samsonn. Ces actes
ne sauraient que renforcer la résolution
de la nation de défendre la patrie.

Nos relations avec la Russie sont des

plus amicales. Les nouvelles circulant an

sujet du rappel d'Ali Fuad pacha, repré-
ne sont p )Ш5

messaae
de Rudyard Kipling sentant d'Angora â"Moscou

Paris, 18. T.H.R. - Au cours d'une ;
fondées -

soirée de gala à l'Opéra, Mme Segond \ ^
Weber lut sur la scène un message de

RudyardKiphng déclarant que les vérita-j T » , ятт . т » »жТт гт

bles relations entre la France et l'Angle- j LA HEACl ION MENAÇANTlâ
terre, reposent non sur les paroles des

:

hommes d'Etat, mais sur des faits, sur le

passé et sur les nécessités de l'avenir

commun des deux peuples. Les deux pays
traversèrent des épreuves dont le souve-

nir est gravé pat le feu et le sarg, jus-
qu'au plus profond des âmes et que ni

les intérêts ennemis, ni les présomptions
doctrinaires ne peuvent effacer C'est du

moins la conviction absolue de la grande
majorité du peuple britannique !

L'amiral Horthy
démissionnerait

Vienne, 18 T H R.—On mande de Bu-

dapest que M Horthy démissionnerait con-
désirant comme une défaite personnelle
l'entrée des libéraux et des socialistes au

que le gouvernement Parlement. On supposa que M. Bsthlen

jes ! lui succéderait.

Grèce et Albanie

Athènes, 18 juin.
C'est M. Georgopoulos qui sera

nommé chargé d'affaires de Grèce

auprès du gouvernement de Du-

razzo, sitôt

d'Athènes aura reconnu, sous

réserves déjà formulées, le gou-
vernement de l'Albanie

(Bosphore)
Le généralissime

Hadjanestis à Athènes

Athènes, 18 juin.
Le généralissime Hadjanestis

ayant achevé sa tournée d'inspec-
tion au front, où il a été accueifli
partout avec le plus grand çnthou-
siasme rentre à Athènes pour faire

part de ses impressions et indiquer
les mesures qui doivent être prises
en vue de forcer Ses solutions qui
s'imposent au plus vite.

(Bosphore)

Il a été décidé de hâter les for-

malités pour l'appel sous les dra-

peaux de la classe 1923.
(Bosphore)

Violente bourrasque
à Marseille

Marseille, 18. T.H.R.—A la suite d'une
violente bourrasque le vapeur brésilien
Sabarra ancré près de l'entrée du port
rompit ses amarres et se plaça à travers

la passe. I! ne court aucun danger, les

mesures ont été prises pour le remorquer
dans le port.

France et Espagne

Angora voudrait en finir
avant 'hiver

Madrid, 18 T H R — Le ministre des
affaires étrangères M. Prida fiéclara | Pour amener
que l'accord commercial franco-espagnol
est près d'aboutir.Suivant le HeraldQ les
délégués signeraient l'accord, mercredi.
Relativement à l'accord commercial

avec l'Allemagne l'opinion est pessimiste.
Les négociateurs allemands projetteraient
de quitter Madrid.

Fevzi pacha, président du conseil
des commissaires d'Angora, a pro-
noncé au cours de la séance se-

crête tenue par la Grande assem-

blée, le 13 courant, un discours de
deux heures au cours duquel il a

exposé les dernières délibérations
du conseil au sujet du rétablis-
sement de la paix en Orient. De
source privée, on communique que
Fevzi pacha aurait dit que l'Ana-
folie ne saurait indéfiniment de-
meurer en état de guerre et que
tous les efforts devraient être faits

une décision avant
l'hiver.
L'assemblée après délibération

aurait approuvé le point de vue

du gouvernement ainsi que les
moyens proposés par ce dernier
pour atteindre ce résulat.

Berlin, 18. T.H.R.— Le Drapeau
rougt publie un appel du comité
central communiste demandant aux
deux partis socialistes et à la Fé-
dération des syndicats de consti-
tuer un front commun du proléta-
riat contre la réaction menaçante
en Allemagne.
Au cours de la discussion du

budget intérieur,à la Chambre prus-
sienne, l'indépendant Kabold insista
sur l'activité et les menées réac-
tionnaires que la police favorise.
Sévériog, ministre de l'intérieur,
reconnut partiellement le bien fondé
des plaintes de l'orateur.

Munich, 18. T.H.R. — L'organe
socialiste chrétien Le Peuple Libre
publie une lettre secrète du direc-
ieur des organisations paysannes,
invitant les personnes sûres à créer

partout en Bavière des associations
royalistes et entreprendre des col-
lectes en faveur du futur roi.
Un ex-capitaine, au cours d'une

conférence à Berlin, révéla l'exis-
tence de dépôts d'armes et de mu-

nitions sur les Alpes bavaroises et

tyroliennes,

Berlin, 18. T.H.R.—Par suite de
la dépréciation du mark, le gou-
vernement consentit à atténuer sen-
fsiblement les droits de succession.

Le comité de garantie reçut l'ias-
truction de signaler au gouverne-
ment l'insuffisance des livraisons
de charbon.
La chancellerie allemande offrit

un déjeuner en l'honneur de Tchi-
tchérine.

Les socialistes majoritaires me-

nacent de quitter ie gouvernement
en cas de rejet du projet fixant les
quantités de céréales que l'Fitai
peut réquisitionner.

Démenti

La nouvelle parae dans l'Aurore du

5[18 juin au sujet d'un pont qui aurait
été détruit avec plusieurs de nos automo-
biles par des détachements kérnalistes est

fausse.
Consiple le 6 juin 1922

Mission militaire hellénique
Colonel D, Psallidas.

Eu face de Battliug Week
Sa va atteint la limitte

du combat
(O)

Sava Arvanitidès un des «onze» du fa-
meux Péra Club a rencontré avant-hier
dimanche au Stade duTaxim le boxeur

constantinopolitain Battiing Week, de

son vrai nom Victor Berzolèse, rentré il

y a quelque temps d'une tournée triom-

phante en Europe. Et Sava, devant ce

terrible adversaire, s'est conduit à l'en-
tière satisfaction de ses admirateurs

lesquels ont salué en lui le véritable

vainqueur du combat qu'ils escomptaient
perdu à l'avance et que leur favori termi-
na quand même.
Chose extraordinaire, le grand Week

ne gagna qu'aux points.
Les autres combats furent les suivants :

Précédent immédiatement le match de
son frère, Edouardo fit un mauvais com-

bat. Manquant de précision, chaque vei-
léité d'attaque de sa part dégénérait en

corps à corps où Pascalian était si l'on

peut dire meilleur.
un combat intéressant fat celui que

soutint Artine, champion des poids
plume contre le poids léger Guilis et qu'il
remporta malgré les qualités et avanta-

ges de celui-ci. Artine étonna une fois de

plus l'assistance par ses esquives merveil-
leusement justes, son calme impertnrpa-
ble et l'i-propos, de ses retours. Nous
saurons bientôt, le 2 juillet prochain,
lorsque nous le verrons en face d'un bo-
xeur tel que Devevay si le jeune Arménien,
mérite réellement la réputation qu'il est
en train de se tailler et si nons tenons en

lai un de ces « espoirs » à suivre de

près.
Le match de 5 reprises entre les poids

coq Arzoglou et Dirmikis se termina par
la victoire aux points du premier.
Deux autres combats d'amateure

àtaifint finnnre nortés snr le nmoramme.

Il n'y a presque pas eu cette fois des
défis à enregistrer. Dirmikis a demandé sa

revanche ce que son adversaire a ac-

cepté.
Yorgos Angélidès a défié Auogloo et

Edouardo a également demande sa re-

vanche.
Théofilos nous prie d'annoncer qu'au-

cune suite n'a été donnée à ses trois
consécutifs défis à Z-ïnel et qu'il chai-
lange également Kémal Beïoff.

Fouinard

if Herbert et Lady Samuel
EN PALESTINE

Le 30 Mai, l'Exécntif Sioniste a donné,
en l'honneur de Sir Herbert et Lady Sa-
muel, au Royal Palace Hôtel, un banquet
intime, auquel prirent part une trentaine
des Sionistes les plus en vne. Le Dr Weiz-
mannqui présidait rappela dans nn toast,
la tâche difficile et les succès du Haut-
Commissaire britannique pour la Pales-
tine. Sir Herbert Samuel répondit par
quelques mots pleins d'optimisme, exprî-
mant l'espoir qu'à l'avenir le travail de
relèvement économique sera poursuivi
avec avec plus d'entrain.

A la sortie du banquet, une seconde
réception leur fut mite par le Conseil de
la Fédération Sioniste Anglaise, dans les
« Salles de l'Impératrice » du même hôtel.
Plus de 300 personnes y assistèrent. Ce
fut une véritable fête où Je meilleur es-
prit régna pendant toute la soirée.
Le haut-Commissaire et Lady Samuel

furent salués à leur entrée, au nom de la
Fédération Sioniste Anglaise.Deux gentilles
fillettes Mesdemoiselles Guinzbert et Dai-
ches, leur ont présenté des bouquets avec
des inscriptions hébraïques, Sir Herbert
les remercia par quelques mots en hébreu,
et la fête proprement dite fat ouverte par
l'Hatikwah, an milieu d'an enthousiasme
et d'une émotion indescriptibles.
Répondant à Sir Alfred Mond Sir

Herberi Samuel dit qu'il était heu-
reux et privilégié d'avoir à travailler pour
la reconstruction de la Terre-Sainte.
Graduellement, dit-ii, la Palestine prend
une nouvelle forme. La sécurité publique
dans le pays a été de beaucoup amélio-
rée pendant l'année dernière.D'importants
travaux ont été accomplis sans aucun
subside du ministère des finances britan-
nique, pour l'administration civile de la
Palestine. Cette dernière couvre elle-
même ses frais. Déjà les dépenses pour
la garnison ont été réduites de moitié de-

puis l'année dernière et j'espère avec
confiance qu'elles continueront encore à
diminuer de beaucoup dans les années à
venir.
Le travail en Palestine a été naturel-

lement critiqué. N'importe qui peut re-
lever des lacunes, mais ii est moins aisé
de faire œuvre positive.

Les immigrants sont, en général d'un
type remarquablement bon, et je pense



quê l'Organisation sioniste a le droit d'en
être chaleureusement félicitée. 11 n'est
pas du tout vrai que tout le travail ac-
compli par le gouvernement et par l'or-
ganisation sioniste l'ait été aux dépens
de la population arabe palestinienne,mais
au conti'âjre, à son eqfièy avantage. J'es-

«ère И-il dit en terminant,
de âr»«des choses pourront être don-

<lu - -»cmde, à l'avenir, par la Pales-
nées au ...

- développée. »

tine restaurée еь „
■

-> été close par
La série des discours ri u Dr

une petite allocution hébraïque -

Schmarya Levin, relèvantles hauts sen-

timents juifs de Sir Herbert Samuel et

disant de lui qu'il est, selon l'expression
biblique, « os de nos os et chair de no-

tre chair».

LA POLITIQUE
BULGARE

Vanderwelde assassiné?
Bruxelles, 18 T.H.R.—• Malgré un dé

menti du «Peuple», l'émotion persiste
concernant le bruit de l'assassinat de

Vanderwelde.

Bruxelles, 18 T.H.R.— Le «Peuple»
reput un télégramme de Vanderwelde
daté de Moscou, 17 juin, disant ; « Je

suis en bonne santé ! »

La presse publie uu article de Van-
derwelde daté de Moscou, du 6 courant,
et constatant que le régime de terreur sé-

vissant en Russie détruisit toute liberté,
toute opposition déclarée, car tous les

membres de l'ancienne majorité sont en

prison. Seule les meetings soviétiques et

îles journaux communistes sont tolérés.
И——чтиц на— ива

L'Espagne et le Maroc
* I 11 u I M

Madrid 18. T.H.R.-—Le ministre
des finances aurait iùA?rmé ГФ

de l'impossibilité de supportex\niuë l
longtemps 'es dépenses militaires
au Maroc.

Déclarations de M. Starnbollsky
au Sobranié

M. Stamboifiky a fait à la Chambre de
longues déclarations d'où nous extrayons
les passages suivants :

«Les résultats de la conférence de Gê-
nés nous permettent de nous écrier, avee

ra.
OQ ' 4 ae nous avons franchi la pente

pour nous
dans la piaine et qu'en

plein printemps поиз attendons la mois-

son. Cette dernière pent être menacée
de la grêle, mais elle ne sera pas dé-

truite complètement, fîm abpatit à Gênes

à un accord général pour garantir la

paix entre les peuples ; cet acpqrd a

toutes les chances де sô consolider. De

notre côté nous prêterons tout notie ap-

pui à la réalisation de cet idéal—Ja paix
bienfaisante. On doit, en effet, recoonaî-
tre que malgré l'accprd intervenu, la

pais eut toujours menacée,

L'ECOLE DU KEMAUSME

Ce qui se passe
autour de la poudrière

balkanique

J'ai la ferme convie-
tion qu'aucun peuple ne peut en ce то-

ment opprimer et dominer un autre, car
la conscience internationale est en éveil,
plus que jamais.

Les réunions qui se succèdent à des

intervalles plus ou moins prolongés per-
mettent à la voix des opprimés de se

faire entendre. La paix est également
menacée par la crise ouvrière, l'instabi-
litê des changes, le besoin général de
.crédit et le trouble provoqué dans les

éCljqjOjps éppnçmiques entre les nations

francs et Turquie
^AtitaDt français est

un reprcù..
"^ surveiller

envoyé en Anatolie pouA .

l 'application de l'accord d'Angoi^
et donner un caractère plus pra-

tique aux relations franco-tuques
établies à la suite de cet accord.

Le colonel Maugin
à Angora

est arrivé

Les feux de laSt-Jean

De même que par tradition à Pâques
on tirait des coups de pistolet, on allu-

inait des feux à la St-Jean et cette fête
esc toute proeiie.
Tant qu'on se bornait à annoncer la

résurrection du Christ dans la cour des

Eglises par des coups à blanc, voire sut

les terrasses, malgré les petits accidents

qui survenaient toujours, nulnes'tn
in-

quiétait. Mais plus tard la pétarade ayan

fait peu à peu place à une vraie cm-

nonade et de gros projectiles ayant occa-
sionné la perte de vies humaines, les

autorités s'émurent et interdirent cette

manifestation bruyante qui n'avait plus
rien de pieux. Et la défense est con-

firmée offtciel'ement dans la presse.
Il en devrait être ainsi pour les feux

de la St-Jean.
Jusqu 'à ces dernières années on brû-

lait ce qu'on voulait au bord de ;a mer,

sur les montagnes, dans des endroits plus
ou moins isolés. Personne n'en souffrait,
au contraire le monde s'amusait autour

des bûchers à voir sauter les gamins à

travers les flammes. Bois mort, vieille?

paillasses, couffes usées, embarcations

pourries, tout cela était conservé au cour*

de l'année pour alimenter le plus pos ible

les feux de la St-Jean.
Mais voici que depuis une ou deux an-

nées on a contracté ia fâcheuse habi-

tade de s'adonner à ce jeu dans ies quai>
tiers les plus étroits de la ville, là même

où il existe des maisons en bois. L'année

dernière deux ou troix commencements
d'incendie ont été constatés et n'était-ce
les efforts des .assistants, on aurait ex

à déplorer de bien grands malheurs.
Nous ne saurions donc assez attirer

l'attention des autorités compétentes sur

la nécessité d'interdire dès maintenant

par les avis publics, les feux da laS'-Jean

dans les rues de ia ville, sous peine •

graves sanctions. On préviendrait ainsi

un danger qui peut avoir de gérjeus:s
conséquences.

Par dessus les trahisons anciennes et
récentes de la Bulgarie, par dessus le
bolchévisme, la vieille intimité russo-bul-
gare n'a-t-elle pas rejailli da ses cendres ?

La récente attitude du cabinet Stambou-
linski dans l'affaire Wrangel en témoigaa
éloquemment : la connivence bulgaro
bolchéviste s'est manifestée jusque sur
le terrain de la politiquo^intaneure russe.
D'autre part, 1'Okraine où règne un cos-

mopolite bulgarisant, le nommé Rekow ki,
se lia à la Bulgarie par des accords qui
n'ont lien de rassurant pour la Rouma-
aie, menacée simultanément en Bessara-
bie et en Dobroudja, dans cette Dobrou-
dja où ce Ra^owski a vu le jour !
6t — naturellement — l'action des ban-

des bulgares en Macédoine et en Yfiracë
de redoubler aussitôt. Il faut toute la vi-
gilançe des autorités grecques et serbes
pour que dans ces deux pïûVÎflôôs l'ordre
et la sécurité; pe soient pas troublés. Le
cabinet de Belgrade est, an sqr^lqs, forcé
de тьпасег que, la Balgarie persistant
dans ses provocations, il donnerait l'or-
dre â sêâ troupes d'occuper plusieurs
points stratégiques importants au delà de
la frontière serbo-bulgarô.
Cependant, il se trouve des Orientaux

à verser de l'huile sur ce feu qui couve !
C'est inouï et pourtant vrai. Il ne se passe
pas un jour sans que des personnalités
ayant des situations considérables n'a-
dressent aux Bu'gares» des encourage-
ments qui équivalent à des excitations,
A ces instigateurs de nouveaux conflits,
nous poserons la question •• mesurent-ils
toute la responsablité qu'ils assument
çipsi d'un co&ur si lége}* ?Le slàly qijO balkanique est définitive-
ment et inévitablement établi- Pas plu§
au'à celqi dos confins occidentaux de
l'A lemagne, les directement intéressés ne

toléreront que la moindre àttqiqte loi sqit
portée. Dès !o rs, à qaoi bon inciter les
Prussiens des Balkans à d'inutiles chevaur
chées et condamner leurs VQising à cfip-
dispensables veillées d'armes f

Les amis imprudents que la
a cru devoir se ménagèr e"

' ,e

n'ont qu'à se bien péné^
- Occident

-*er d une chosem n.açe Qu'ils entretiennent

ECHOS
ET NOUVELLES

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

Les 2,000 réfugiés de la Cilicie qui
avaient émigré d'Alexandrette à Saloni-
que ont été autorisés par le gouverne-
ment hellénique à débarquer dans ce

port, à la suùe des démarches du Pa-
triarcat arménien. Le gouvernement
d'Athènes a déclaré à S B. Mgr Zaven
qu'il ne saurait être question d'entraves
lorsqu'il s'agit de réfugiés ayant les
moyens de subsistance nécessaires et qui
ont émigré dans le but d'exercer leur
profession Dans le cas où l'émigration
prendrait un caractère général, le gou-
verpemeni hellénique ne pourrait pas
•autoriser le débarquement, pour des rai-
sons d'ordre exclusivement économique.

Nous avons eu connais-
sance que certains de nos voisins se

seraient adressés aux communes occu-

pées par nos troupes pendant la guerre,
afin d'en obtenir l'évaluation des dom-

—«ores subis par des particuliers du fait

ш en vue d'une indemnisa-

de *1'оссираии.- injuste de

tion. Or, il serait absoiu^. -*» de., „ трпяре , ,
—**" ^"изй ;

leur côté de demander l'indemnisant-
■ qu ils entretiennent n'a

ressortissants inexistants. Ces demandes [ qu ,
un seu l résultat, Çelfli {фэ le

pèsent lourdement sur nous.
Nous avon jfajsç$a4 forces deafieêes A le tenir

supporté ce fardeau jusqu'à présent, 4 échec.
L 'anneau de mariage du roi de You-

goglavi^ Çt d® là princesse Marie de Rou-
ïnanle ést un nouveau chaînon ajouté à

ces liens nécessaires. Demain, à cet in-
time groupement défensif, la Grèce
aussi va adhérer, de tout son poids et

de toute sa puissance que désormais
rien ne distraira ailleurs,
Aussi bien, uns autre considération

uuii-ene on о exposee, ceue-ci adressée
aux véritables et sincères amis de la paix
H est temps, il est grandement temps que
toutes les bonnes volontés s'unissent pour
imposer à la Turquie la paix rationnelle
qu'exigent le droit et l'humanité. Cette
paix, outre qu'elle fera disparabre du

voisinage la Bulgarie une tentation
pour ses rêves d'impossib'e revanche,
permettra aussi à la Grèce de réserver à

ia paix ba^pnique tout® sa vigilante at-

tention. $t il n'et jamais trop de gar-
diens pour veiller aux barrières de i'in-

corrigible Bulgarie...

Li ара
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— Paris, 18. T.HR.— M. Millerand
assista au grand steeple chase d'Auteuil.
Pendant l'aller et le retour, 9 chevaux
tombèrent dont deux appartenant au

comte Caméra qui durent être abattus.

— Paris, 18. T.H R.— A la grande
semaine d'escrime la France remporta a

coupe internaiionale battant successive-
ment la Belgique, l'Angleterre et la Suisse.

— Genève, 18 T II.R — La question
de la frontiè e austro hongroise sera mise

prochainement à l'ordre du jour du con-

seil de la Société des Nations,

— Paris, 18 T H.R. — Le grand
steeple-chase donna les résultats suivants:
1er Héros II appai tenant à M. Cou'on ;
2me Corot au duc Decazes ; 3me Musi-

ehalj," anglais.
— Prague, 18. Т.Н.h.— Les relations

tehéco hongroises, depuis longtemps fen-

dues, tendent à s'amélionçr. On prépare
un traité commercial.

— Paris, 18 T.H.R. — Les Ediles
Scandinaves firent visite à M. Millerand"
et exprimèrenHeur satisfaction de cons-

tater l'effort de relèyement de la France.
Hier, les conseillers municipaux de

Stockholm et de Copenhague visilèrent
Reims, le Chemin des Dames et Soisson r .

— Paris, 18. T H.R — Oa télégra-
phle de Varsovie que la Drèîe polonaise,
ratifie la convention économique franco®
polonaise, signée le 6 février.

— Londres, 18. T. H R.— Mrs. Mallo-

ry, la femme-champion américaine, fut
défaite par Miss McKane, à B ûekeDham

(Londres) au cours du tournoi de singles-
dames. En finale, Miss McKane battit

également Miss Ryan. Mrs Lambert
Phambers et Miss Ryan gagnèrent la de
mi-fiuale de Doubles-Dames En finales

pour Singles-Hommes, le major Kingscote
bat Lyatt.

L$ catastrophe de Г aAvare»

Hambourg, 18 T.H.R.— Le пеггфге
des tués et des blessés au cours de la ce?

tastrophe du vapeur Avare serait d'une
centaine.

Ministère de l'Intérieur
Ali R za pacha, ministre de l'intérieur,

se rend en congé en Allemagne pour rai-
§qus de santé En son absenge 1? mini§-
tére %uiîi^iéfigh|! sera^ géré pur Sajih
pacha, ministre tje la marine,

Un démenti du sénateur
Àristidi pacha

Le sénateur Aristidi pacha a adressé
au Ttvhidi Ffkiap la lettre suiyse-.e :

« J ?ai lu dans la 3me page, 5з co.'onne
de votre journal d'aujourd'hui un article
intitulé « les corbeaux que nous avofls
nourris sont ep fraip daçrever nos yeux*
dans lequel vous m'accuse? d'ingratitude
et vous vous livrez à mon endroit à dès
réflexions blessantes, squs prétexte quema fille aurait (aR ацэ èoliecté à l'église
qq profit des officiers Yénize'listes.

« Yos iaforffVations concernant la sus-
dite collecte soat entièrement dénuées de
fondement. .Ta vous prie donc d^oséFër
le présent démenti au lieu ôù *"

avez publié l'ipforrftati^ .ous
Jje ne puis щ'-втр^.^ " questio».
щэг o ,jtr® d'expri-
qqa vous *" regrets pour le fait
6£>»v .uus permettez de présenter

..une véridiques des informations dont
as n'avez pas pris la peine de con-

trôler auparavant le degré d'authenticité
17 juin 1922.

la Chambre de commerce anglaise
I Sir Horace Rumbold, le Haut-Corn-
j missaire du gouvernement britannique, a

présidé vendredi l'assemblée annuelle de
la chambre de commerce anglaise. Y ont
également assisté le colonel Proctor, pré-
rident de la chambre le capitaine Gnurt-
hope Munroe et la plupart des membres.
Parmi les questions importantes dis-

cutées figura celle du payement du te-
mettu par les firmes britanniques pour
ceux de leurs employés qui sont de su-

jétion turque.
M. Middleton Edwards a émis l'opinion

que les maisons anglaises ne devaient
pasê;re obligées d'entrer en rapports di*
réels avec les percepteurs turcs ou de leur
donner des détails concernant leurs af-
•aires.

Un garden-party
au Summer-Palace à Thérapia
Par les soins de la Ligue Civique du

Bien Public, un « garden partv » sera

organisé au Summer Palace à Thérapia,
vendredi 30 juin prochain de i à 8

heures de l'après-midi au profit de l'école
des mineures à Halidjioglou. L® prix des
bi'lets d'entrée est fixé & Ltqs. 1 1,2, de
sorte que tç>ut (a monde pourra contribuer
à apurer le fonctionnement et la bonne
réussite de cette oeuvre iofmitn'fnt b.Tma-
nitaire.
Il y âllïa dancing avec le ^nnoûiors du

Jazz band américain сДе'Н gracieusement
par l'amiral Bristab musique mifiUire
sur la terrasse, et une loterie dont. IV
principal est un tableau cfô

^ /J !r
t

l'artiste russe Nicolas Sëcfcer- '" UI e

, donné par
et la baronne

Sarnice Météoro/osi
du G.Q.F.G,Bulletin du l-ljw'i à 18 h.

Compte rendu de l"
a journée du »9Pression atrorjSphérique à 0 degré et aoniveau de твг : 757 три 2.Tendance ; baisse.

,n с-'-'- " *"

moyenne : 1 m. à
Ver;
Seconde.
Veut des nuages à 4000mètres;WN-W.lyenne : 10 m. à la seconde.Températures de la journée : maxima t33 s

; minima de la nuit ; 22 ° .Visibilité .' bonne ; moyenne 30 km.Humidité : faible.
Mer : calme.
Régime ; intervalle.Temps : chaud et sec, ciel clair à Ï.4couve! t.

Prévision pour la journée du га
Vent au sol : S.S.W.
Températures proba*"• *

r*r\minima 22 ° .

Observations générale- • beaunuageux.

m 1
•uuxima 30 °

temps,

'•LIEZ VOIR

h président dû Comité
Rengers,

Ce tableau §егэ
du P.ere«!*ai»

vous

Etats-Unis et France

Paiis, 18 T H R. — Le colonel Frieds-
ham chargé par M. il&rding de faire un

rapport confidentiel sur la situation éco-

nomigue de l'Europe, déclara, qu'-il cons»

tata que Ks éléments producteurs en

France n'épargnr nt aucun effort et pa-
rai-sênt seulement attendre que la situa-
tion de l'Europe se stabilise pour aller
d l'avant à toute vitesse,

Le concours iittéiaire
du " Bosphore "

Aucune suite n'est

| communications qui ne portent pas
ques et pharmaceutiques _ Matériel ,

- -

i v—

électrique, 8 Cours des fonds. Changes
eq caracteres lisibles la signature <i reçtion с1ц Bosphore

et monnaies. Adresse de l'expéditeur.

Cédant aux nombreuses demandes
qui lui sont parvenues, la direction
littéraire du Bosphore porte le délai
de clôture accordé aux concurrents
au 30 juin 1922 (voir les conditions
dans le No du 2 juin 1922).

Les prix offerts sont j

1о Un vase artistique pour le con-

cours de poésie.
2o Un abonnement de six mois

au journal pour celui de prose,
Les envois primés seront lus en

séance publique le jour de la pro-
clamation des lauréats. Il seront
ensuite publiés dans le Bosphore.
La direction prie les concurrents

de bien vouloir joindre à leurs en-

j vois цпе enveloppe cachetée conte«

j nant leurs nom et adresse. Cette en*

I veloppe devra porter une devise re-
^ produite sur le manuscrit au-des-

donnée aux : sus /а signature. Pour ce qui
est des copies déjà arrivées, la di-

a fad le né-

signé : ARISTIDI
sénateur

D'après nos renseignements Mlle Aris-
tidi pacha a été en effet priée de faire la
quête à l'église mais au profit des,...
pauvres professeurs en retraite du pen-
sionnat Joacbimion.

С'1, qu'il ne convenait sans doute pas
au Tevhid d'avouer.

le grande école nationale
du Phanar

L'association des anciens élèves de
cette école a fêté dimanche le 1er anni-
versaire de sa fondation. Une réception a

eu lieu dans la grande salle de cette
institution à 5 h. p. m. en -présence de
S S. le patriarche œcuménique, des mé-
tropolites d'Angora, de Varna, et d'E iou-

polis et des membres du Conseil national
mixte.

Après le Dr Goccolatos qui a exposé
le but de cette association, notre con-

frère M. G. Spanoudis a parlé de Canaris,
le grand héros de l'indépendance hrilé-
n que dont la Grèce cé èbre le cente-
naire.

visible dans les salons

jusqu'à»»
t0° teS Ies *

dPrès oùdi,
i

- jeudi, 22 jum.
-.e Comité est ainsi constitué ;

. .T
1 ' Ie baron de Weideren

ptesident ; marquis Yi**' • n
■'

vice-président ^
- оП0 Gairom,

Mme Brist"'
'

» numbold, Mme Pellé,
baux»»- Mme Triandaphyihkos,

.ne de Weideren Rengers, Mme

v\railmiberg, Mme Michotte de Welle,
Mme Chaponitch, lady Harington, mar-

quise Garroni, Mme Arlotta, Mme Mardeu.
Mme Picard et Mme Fdlonneau.

Rayons ultra-violets
Le Dr. B. TZALOPOULO vient d'ms-

tailer dans son institut thérapeutique,
grand'rue de Péra, No 101, le nouveau

appareil spécial des rayons ultra-violets,
cure photochimique des hautes monta-

gnes. Oa obtient des résultats précieux
dans les maladies : Tuberculose pulmo-
naire. Tuberculose des glandes, scrofu-
iose, péritonite, rachitisme, osleoma-

îacie, etc.. Bains de rayons ultra-violets

ziontre l'anémie, chlorose, neurasthénie,
névralgie. Traitement spécial des tumeurs
de la peau et des maladies du cuir che-

velu. 30
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PRESSE ARMENIENNE
Nous sommes encore

au début...
Le Djagadamard constate par

certaioes publications de la presse-'
européenne et américaine que les:
discussions autour de la question?
arménienne deviennent plus fré-
quentes.
Notre confi ère déclare que cer-

tains publicistes sont moins édi~
fiés sur nos revendications qu'ils
ne l'étaient hier.

Un publiciste soutient dans l'Homme
Libre de Paris un mode «Se règlement
qui nous étonne, la constitue®® du Home*
national conformémentrégima ШЫигакз
d'avant-guerre, sous ta spnveraiasté
Sultan, sans détaeher fies r>»
la Turquie. Ce projet qui

Le patriarche œcuménique à Péra
S S Meletios IV a officié dimanche à

l'ég'ise St. Constantin de Péra au milieu
d'une g andi affluence de fidè es. Les
métropolites de Tchatajdja, d'J r bros et

d'Annéon çmt assisté к c*tte cérémonie
aux cours de laquelle le pairiarche a

commenté l'évangile et dit la haute mis-
sion des éco'es dans la vie sociale en
vue non seult rAent de former des esprits
savants mais d'éu-ver des hommes et de
former des caractères.

Le pfocès Loutfi Fikri-Ali Kémaj
Le prqçès Lpptfi Ifkn-Ali Kémal a

commué hier par devant la cour d'appel.
En l'absencî d'AU K'mial boy et de son

défenseur b procès se j. о jrsuivit par
défaut, conformément à la ejemande au

prqcureur général. Apiès audition de
l'avocat Saadîddine Férid bey, le tribu-
nal rejeta le pourvoi en appel formulé
par Ali Kemal bey et renvoya l'affaire
en première instanpe par devant je tribu?
nal porrectionqei.

Chez les kémafistes

Cinq tanks construits en Russie son!

arrivés à Angora. Ils seront dirigés sur

Buzankeuy. Uu service aérien militaire
a é é établi sur le front d'Afion-Kara-
hissar.

Arrivées et départs
Sont partis hier par b S.О E. : M. et

Mlle Diamandi, M. Marzour pour Paris,
M Ntagli, M Semerdjiar, pour Lausanne.
Mme Pedredine, M. Joannidès pour Bon-

jlogne, Commt Bichon, pour Belgrade,
MM. L. et J. Levy, pour Zagreb.
Sont arrivés : Mme S ll.F. Whiteacre

Allen, de Londres, M. Babayan, de Mi'ap,
M T. Vertçeff, ЭД. Q.av Rowndal, Sofia,
M. Coates Hall de Bergrade,

ZI

cessmre,

Lyssimahos V. Vassilopoulos
et

Pénélope Ghuzéloglou
Fiancés

Péra, le 5| 18 ju'n 1922

PRESSE TURQUE
La situation de la Bulgarie
Ulkdam estime que le dиcours

prononcé par M. Stamboulisky,
le Premier bulgare 1. 14 juin,
au Sob^anié pour répondre aux

rumeurs circulant au sujet d'une
occupation étrangère de la Bul-
garie est très clair et catégorique.
StPmboulinricy déclare explicitement

que la Bulgarie refuse d'accepter la ^on,-
vention ё'эЬоге*» par la commission des
réparations de Sufia, car en »Cc^*ptant
le coni'ôls étri-ngor toutes ]çs ressources
et revenus de 1 Etat bulgare, sa sonve-
raiheté son indépendance financière et

économique subiraient une tiès grave
atteinte 11 a déclaré que le gouverne
mentd. Sofia aetuôi qui s't fforce par
tons les moyens de bris» r le cercle #
fc-r que constitue le traité de N-ifilly ne
saurait aborder un second traR?.

PourroDs -nous résister
jusqu'au bout ?

Le Tevhidi-Efkiar veut ercire à
la possibilité de prouver d'une ia-
çon mathématique que l'Anatolie
résistera jusqu'à la réalisation сот-
plète des aspirations nationales,

L'espoir que поз ennemis caressent ft

pro. os de notre incapacité de résistance
se retourne contre eux,
La résistanoe de pAnatolie ressemb 1 '

. ^
la résistance de la France lors je la
guatre générale. S. la Fiaaçe avalt été
èm.- privée de l'assis ance militaire

des Anglais et des Am ericains, elle aurait
à coup sur continnff sa résistance. Une
défaillance de ьц part aurait sacrifié fin-
dépendar.oe et l'existence de ce pays.

St l'Allemagne avait remporté la vie-
toire, elle n'aurait guère fait preuve de
ma» iaetudo.comme les Alliés le font à son

égard aujourd'hui, dans la question d-
l'indemnité.
La situation actuelle des Grecs en Ana-

tolie est identique à celle des Allemand-
en France lors de la guerre générale.
L'armée hellénique attend une défait

fance dans la résistance de l'armée tur-

que. Gela indique que les Grecs sont tiès
faibles.

Si nous permettons à l'ennemi de faire
un pas en avent, nous aurons mis en dan

ger notre indépendance et notre ехЫгпсе.
Nous préférons garder nos armes

et nos forces pour des événements plus
considérables qui pourraient éventuelle-
ment surgir. Les Grecs en désespoir de
eause se i étireront d'eux-:i èmes de
l'Anatoiie (?) Nous r^g etto s de ne pou-
voir indiquer à nos lecteurs la date et

l'heure exactes d"1 ç.ette retraite, laquelle
est inévitable à nos yeux (\)

w-

'ovinces de
rùt étéjo-sible

rapplicab'e aujour-d'hui. Après la conflagration génér le et
l'extermin* и0Я де8 deux tiers des Armé-
niens ae Turquie, il est vraiment étrange'Ye vouloir rattaeh- r la self-détermination
du sort des oeuples à des firmaus pro-
molgués en 1861.

Ce projet peu stable dé concil'.er les
revendications arméniennes et turques
ne saurait même faire l'objet "d'une sim-
pie critique.

S te lves, son auteui Tv'»jst pas sans
doute sans 'gnorer les raisons qui onl
décidé les puissances à oonstûuer un E'; t
arménien complè^emum; indépendant des
Turcs. La Vdison principale est tans
doute quo mut p^pje est libre d'admi-
nistrtsr ses de^tiD êes ad libitum. Ce prin-
cipe inviolable des pins naturels a été
consacre pat la derr ière guerre.Peut-être
accun peuple n'a-e-it plus que le peuple
arménien le droit de s'attacher à ce prin-
cipe, après 6 siècles de servitude et 40>
années de ruine

LE
DEVANT LES ALLitS

Par

Michel Paillarès
L'entrée en scène du kémalisme

Le traité de Sèvres. — L'accord

d'Angora.— Vers la paix d'Orient.

I fort volume de 500 pages
En vente aux bureaux

du « BOSPHOHE >»

Prix 150 piastres
Plusieurs de nos lecteurs mas

onl demandé des exemplaires du
livre de notre directeur sur L© K£-
mallsme devant les Alliés.
Nous venons d'en recevoir de

Paris un certain nombre. Nous les
tenons volontiers à leur disposition.

+ »
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La Bourse
Ceurs des fonds ot valeurs

19 juin 1522

fournis par la Maison de Banque
FSALTY FRERES

57 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone Péra 2109

COURS DES MONNAIES
L'Or 708

Banque Ottomane 345
Livres Sterling 706

Francs Français 281
Lires Italiennes 157 50

Drachmes 82 50

Dollars 158 —

Lei Roumains 20 5j8
Marks 9 1,
Couronnes Antiicliennë 10,40
Levas 21 75

DES CHANGESCOURS

Londres
Paris
Gaaève
Rome
Athènes
Berlin
tienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam
Prague

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 o|o Ltq
Lots Turcs

»

Intérieur 5 ojo »

Analolie I & il 4 1[2 oîo »

III
Eaux de Scutari 5 o[o
Port Ilaïdar Pacha 5 oio

Quais de Consjple 4 oîo
Tunnel 5 oîo

Tramways 5 oîo »

Electricité 5 ojo »

ACTIONS
Anatolie 60 0[0 Ltq
Assur.Génér.de Consjple «

Balia-Karaïdin «

Banq. luip.Ottomane <

Brasser.RéuniesCactions) *

t t (Bons) «

Cimente Réunis «

Dercos (Eaux de) «

Droguerie Centrale «

Héraclée «

Kasttadra Ordinaire <

€ Privil.
Minoterie l'Union
Régie des Tabacs
Tramways

< Jouissance

63 3,8
713 -

7 20
3 28
12 67

203 -
6000 -

93 50
20 50
1 63

32 -

169 —

13 55
16 —

10 80
10 30

20 50
4 85
4 70
4 70

13 40

54 -

38 23
28 25
18 -

15 40

6 25
6 25

40 -

m —

17 -

— La vie
et la vie triste —

Un étrange accident
Assié hanoum, épouse de iladji Mous-

tafa ilfondi, domiciliée à Eyoub avait

pris place dimanche avec sa fillette âgée
d'un an et demi dans la bsrqu3 du no n-

nié Hassan pour se rendre à Sudlidjé
lorsqu'on cours de route une discussion
s'éleva entre ie batelier et la voyageuse
au sujet d'une diifirence de 60 paras sur

le prix de pass: gj. Q ielle fut donc ia

violence de ia discussion pour que la

pauvre hanoum, tenant son enfant dans
les bras ait fait le plus dangereux des

plongeurs ? Des gens accourus dans des

barques sauvèrent heureusement les

naufragés. Vu les circonstances mysté-
rieuses aa milieu desquelles s'est déroulé
cet accident, la police a arjêté le ba-

telier.

Un voi important chez une

chiromancienne
Mme Virginie, chiromancienne, domi-

ciliée à Hauml-Bachi, appartement Ferrali
No 4, s'était rendue dimanche aux Iles

pour y louer une maison. A son retour

elle trouva son appartement cambriolé.
Deux mille livres turques en espèces,
des obligations du G édit Foncier Egyp-
tien ainsi que 1800 livres de bijoux man-

quaient à l'appel. Les soupçons de Mme

Virginie se portent sur sa servante Eléni
à qui elle avait coufié la clef de son ap-
parlement ainsi que sur les portiers du

Han, Ibrahim et Ism&ïl.
La police a ouvert une enquête. La

servante et les deux portiers ont déjà subi
un interrogatoire qui n'a révélé rien de

précis.

SOCIÉTÉ O'ÉUCTRICITÉ
Communications diverses :

1) Appareils divers. — Essai

gratuit.
A titre d'essai, ia Société mettra

gratuitement pendant 2 mois à

la disposition des clients qui en fe-
ront la demande, un nombre limité

de fers à repasser,bouillottes
et plongeurs. Le client aura la

faculté d'acquérir ensuite ces appa-
reils par paiements échelonnés à

raison d'une livre par mois ou de les
■

, , ff
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Institut Kadl-Keuy j rendre en bon étal à la Société. La
' ° *' J - ' — ' -J л j;

Le jui y des Ех"*адвп?. de *ortie à faire I Société met également à la disposi-

subir aux Etudiants de .

Tqs^* Uon de ses clients des ventila-

cial de Kadi-Ktuy, a fixé ^ euveg

aux dates suivantes :

Epreuves écrites les 16, 19 et av juiui^

à Kadi-Keny sous la direction et la snr- 1 trimestre, & une Ltq. par

! teurs moyennant un droit de loca-

20 juin i!'on> flx^ ** ^ Ltqs. pour le premier

vaillance de quelques-uns des membres

du Juty.
Epreuves orales snr l'ensemble des

spécialités portées au programme, le

jeudi, 22 juin, ft l'Union Française, à

partir de 9 h. 1|2 du matin.
Le public est invité à assister à ces

derniers examens.

Avis
Il a été observé que dans les cae

d'incendie, le piétons et les véhicules ae

livrent pas assez vite passage aux pompes

к incendie. Les ordres suivants devront

•en conséquence être obseivés.
1. Aussitôt que l'arrivée de la pompe

& incendie est signalée par la cloche d4-

Harme, les tramways électriques devront

stopper suffisamment dis'ants
les uhs des

autres et ne se îemettre en mouvement

qu'après passage de la pompe.
2. Les piétons et tous les autres véhi-

ernbes devront de suite se rang r dans les

тек latérales pour laisser le passage libre

aux pampes à incendie
3. Le public est avisé que la pompe

à incendie est toujou.a suivie de deux

antres véhiculés et c'est pourquoi il doit
se tenir hors du chemin

signé : Colonel C. BALLARD,
Président de la Commission Alliée

g de la Police

trimestre.
La Société se chargera des répa-

tions et ces appareils aux conditions

les plus favorables. •

Prière de s'inscrire au bureau de

la Société ou à un de ses bureaux

auxiliaires, en se présentant muni

de la dernière quittance ac~

quittée ou de s'adresser aux En-

eaisseurs de la Société, chargés de

recueillir les demandes.

2o) Entrepreneurs agréés ;

Il est rappelé au public que les

installations intérieures ne peuvent
être exécutées quepar des Enirepre-
neurs agréés par le gouvernement et
figurant dans une liste officielle. Il
est interdità la Société de raccor-

der des installations à son réseau si

elles n'ont pas été exécutées confor*
mément aux règlements, par un en-

trepreneur agréé.
D'autre part, les entrepreneurs

agréés n'ont auprès de la Société

aucun privilège et ils n'ont pas le

droit de prélever aucune commission
ou supplément pour soi-disant ser-

vices rendus par eux au client

pour lui obtenir un raccordemment
ou d'autres avantages.
Le public est instamment prié de

signaler g la Direction toute irrégu-
larité qu'il constaterait sous ce rap-
port.
Pour faciliter aux clients l'établis-

j»eimnt de leurs »installations inté-
rieures, la Société se met gratui-
tement leur disposition pour exa-
miner sans responsabilité pour elle,
tZS devis et propositions remis par
les entrepreneurs électriciens agréés.
Pour tous renseignements, le pu-

bliç est prié de se présenter au

siège de ta Société ou à l'un de ses

bureaux auxiliaires.
Adresses î

Péra, Métro Han 1er Etage, Cham-
bre N0 Télèpli. Péra 692-693.

Stamboul, Bab-Ali Djad Télépb.
Stamboul 1288-89.

Yénikeug, Yéni-Djadessi N0 133

Téléph. Thérapia 25.
\ Arnaoutkeuy, Birindji Djadé N0

,$5-97 Tèlépli Bebek 11,

Un démenti
Londres, 18. Г. II. R.— Vu les

nouvelles sensationnelles publiée»
disant que le pilote français de
l'avion qui tomba dans la Manche
avait été tué par une balle dans la
tête, le magistrat enquêteur dément
formellement que pareille blessure
ait été constatée.

La fortune de Mlle Rotschild
Londres, 18.— La fortune per-

sonnelle de feu Miss A. C. de
Rotschild a été jusqu'ici évaluée à
159.000 livres sterling. Mais le mon-

tant total, après certaines autres
évaluations qui restent à * faire,
s'élèvera à 750.000 livres sterling.

(Leafield Press)

Le procès des socialistes russes
Londres, 18. — On mande de

Moscou qua Yandervelde, Liebk-
necht et d'autres socialistes étran-
gers qui ont assumé la défense des
socialistes russes en jugement à
Moscou ont Lté invités par les ac-
cusés à résigner leur mandat pour
la raison que l'engagement pris
par Radek à Berlin de leur accor-
der pleine liberté n'a pas été tenu.

(Radio américain)

M. et Mme Taft à Londres
Londres, 18.—M. Taft, ch. fdela

cour suprême de justice, et Mme
Taft sont arrivés hier à Londres
où ils ont reçu l'accueil 1» plus cor-

dial. Ils étaient accompagnés depuis
Liverpool par le colonel Solbert,
attaché militaire près l'ambassade
des EtaL-Unis.
_____

(Leafield Press)

ECOLE D 'ETE
Dix semaines : Du 3 Juillet au 8 Septembre.
Cours de. matin : 8 h. a.m, à 1 h. p.m.
Prix modérés : L T. 30 par trimestre, entier pour garçon et

eunes gens.
Collège préparatoire, commerce, Anglais, Français.
AWilctes : Nage, sports terrestres et aquatiques, deux après midis

par sem ine.
Occasion excel'ente pour apprendre l'Anglais.

Ecole de Garçon BOWEN- 40, Rue Cabrlstan, Péra Y.M.C A.

Il lllliMlliiПИШИ—Р—Ш

1 Produits (le " LA BIOTHERAPIE
Ц 3, Rue Maublanc — PARIS
t —

% lo ENTERO-VACCINS selon le Dr Besredka de l'Institut
Pasteur.

Pastilles antityphiques biliées.— Pastilles antidysentériques.
2o Le «&ANOGYL» du Dr B. Kritchewsky.

Savon dentifrice anti-spirillaire. Spécifique des stomatites, gingivites,
pyorrhks alvéolaires, du scorbut, de la gangrène buccale.

3o Le « SANORAM » du Dr R. Kritchewsky, combinaison
ayant pour base le f uor, est un antiseptique puissant. Gynécologie
toilette féminine. Injection blennorragique, Soins de la bouche et des
dents, action spécifique sur le tartre dentaire.

4e ANTIGÈNE TUBERCULEUX A L'ŒUF.

Conseil d'Administration
de ia Dette Publique Ottomane

A V 1 S -

j
uux Porteurs de Lots Turcs

Tirages 2ô9ème—3ooème Inclus
Le Conseil d'Administration de la Dette

Pnbliqae Ottomane informe les porteurs
de Lots Turcs qu'en application de l'Ar-

ticle 10 du Décret-annexe, il a décidé
d'autoriser le paiement aux porteurs de

Lets Turcs, sortis au tirages effectués du

1er Décembre 1914 (269me) au 1er fé-

vrier 1920 (300me) inclas, d'un nouvel

accompte 9 0[0 sur les pûmes et amor-

tissements éc'us à ces titres.

Le paiement de cet açompte sera fait

au choix des porteurs, soit à Paris, en

francs, soit à Gonstantinop'e ou à Am c ter-

dam, en monnaie du pays, au cours du

franc.
Les Etablissemements ci-dessous dési-

gnés sont changés d'opérer ce paiement :

Banque Impériale Ottomane Paris

Banque Impériale Q.totqane Constant.
Amsterdamsche Bank Arasterdem

En constation du paiement de l'a-

compte, il sera apposé une nouvelle

estampille sur le titre en ayant bénéficié,
après quoi le titre sera restitué au por-
teur.

Les porteurs qui n'auraient pas béué-
ficié du premier açompte de 1С 0[0 sur

les Lots Turcs susmentionnés, pourront
demander le paiement simultané des

deux acomptes,
En tant qu'il s'agira de Lots rémbour

sables à primes, les porteures de celte

catégorie devront, aux fiins de vérifie ■-

envoyer leurs titres à Gonstanti-

nople, à ieurs frais.
Le paiement des acomptes susmen-

tionnés aura lieu dn 17 Juillet 1922 jus-
qu'au 1er Mars 1923.

Les porteurs auront é fournir la décla-

ration ex'gée par la loi du pays 011 le

paiement de l'acompte sera effectué.

Comtantinople, le 20Juin 1922

N B- Seujs l§s titres régulièrement
revêtus de timbre français pourront être
présentés à Paris,

Conseil d'Administration
de la Dette Publique Ottomane

AVIS
aux Porteurs de Lots Turcs

Tirage зюете—3 ,aeme inclus
Le Conseil d'Administration de la Dette

Publique Ottomane informe les por'eui's
de Lots furcs qu'ep application de l'Ar-

ticle 10 du Décret annexe, j! a dépifié le

paiemeut intégral des rimes est amor-

tissements, afférents aux Lots Turcs sor-

aux tirages qui on 1 effectués du 1er

Avril 1920 (301ème) au 1er Février 1922
hiclus (312èmp).

Ce paiement aura lieu à partir du 17

Juillet 1922 ; il s-ra fait au choix des

porteurs, spjt à farjs, en F ance, soit

à Constantinoph ou à Amskrfipm, en

monnaie du paye, au cours du franc.
Les Etablissements çi-de» ots désignés

sont chargé d'opérer ce paiement i
Banque Impériale Ottomane Paris

Banque Impkiale О tomane Consip'e
Amsterdamsche b Ujk Amsterdam
Les porteurs auront à fournir ia déclai a-

tion exigée par la loi du pays où le paie-
ment sera effectué.

Constantinople, le 20 Juin 1922
iy.JS — Seuls les titres régulièrement

revêtus jip timbre français pourront être

présentés à pat

Conseil d'Administration
de la Dette Publique Ottomane

AVIS
aux porteurs de la Dette Convertie

Unifiée Ottomane
ConpoRS N0 23 à 33 inclus

Le Cunseil d'Admin stration de la Dette

Publique Ottomane informe les porteurs
de la Rette Ç°nvert ' e IJnifi'e Ottoman-
qu'en vertu de l'artiplp 1er du Recret-
Annexe et sans préjudice de tous autre?

dipits découlant pour eux de ce', article,
ii a décidé d'autoriser le paiement d'un
nouvel acompte de Lslg Q 0.9, (neuf
pence), par coupon unitaire, sur les cou-

p,ons N0 23 à 33 inclus, correspondant
aux éch'sucsg Mars 1915 à Mars 1920 in-
clus.

La provision pour ^ paiement de cet

rcompte a été constituée aup èr de la

En vente:,tA PERA : R-bonf, Matcovich, Ganzuch, Klonaridis.
STAMBOUL : Arsenaki (Sirkédji) Miskdjian (Sultan Hamam).

Banque Impériale Otiomane à Londres.
Les porteurs sont invités à remettre jj

les récépissés qu'ils détiennent du chef
du premier acompte à l'Etablissement oi-
dessus désigné à Londres, directement ou
par l'entremise de l'un desEtablissements
indiqués ci-après;
Banque Impériale Ottomane Londres

» » » Gonstantinop'e
» » » Paris

Banque de Paris et des Pays
Bas Paris

Comptoir National d'E-compte » 1
Crédit Lyonnais *

Société Générale >

Crédit Industriel et Commercial »

Crédit Mobilier Français >

Banca d'Italia Rome
Banca Commerciale Italiana Milan
Amsterdamsche Bank Amsterdam
Banque de Bruxelles Bruxelles
Banque de Paris et des Pays

Bas Bruxelles
Banque Centrale Anversoise Anvers

Le paiement de l'acompte sera constaté
par une estampilla apposée an verso des
récépissés, lesquels seront retournés aux

port: urs en même temps que l'acompte
leur sera versé.

Les porteurs qui n'ont pas bénéficié du
premier aoomptede Lstg. Q 1 3 (un shib
iing et trois pence) par coupon unitaire,
distribué sur les coupons N0 ?3 à 33 in-
clus pourront demander le paiement si-
muitané des deux acomptes, soit qu'ils
n'en détiennent qu'une partie. A cet efiht, >

ib auront à remettre leurs coupons à la

Banque Impériale Odomrne à L r ndrrs,
directement ou par l'entremise des F/a-
b issements si smentionnés. En écharg-,
de leurs coupons, c^s porteurs recevront,
en même temps que ledit acompte, des
récépissés représentatifs de leurs droits

Les porteurs auront à fournir l'afftda-
vit ex :gé par la lai anglaise.
Tous impôts et frais sont à la charge

des porteurs.
Le paiement des acomptes susmention-

nés aura lieu du 17 Juillet 1922 jusqu'au
1er Mars 1922.

Constantinople, le 20 Juin 192§.

Conseil d'Administration
de la Dette Publique Ottomane

AVIS
aux porteurs de la Dette Convertie

Unifiée Ottomgne
Coupons A'o 34 à 37 inclus

Le Conseil d'Administration de la Dette
Publique Ottomane informe les porteurs
de la Dette Convertie Unifiée Ottomane
qu'en yçrtq fie l'article 4er du" Décr-1
Annexe et sa s préjudice de tous antres
droits découlant ponr eux de cet article,
il a décidé d'autoriser le paiement à Lps-
dres, dhm acompte de Lsfg 0. 6 0. (six
shil'irgi) par coupon unitaire, sur les

coupons N0 34 à 37 inclus, correspon
dant aux échéances Septembre 1920 $
Mars 1922 inclus.

- Г i* гЦ Hô

La proyisiçn pour le paiement de cet

sçompte a été constituée aupiès de la
Banque Impériale Q tpmgRe à Londreg,

Les porteurs sont invités à remettre
leurs coupons susmeutio. nés à l'Etab is-
sernent ci-dessus désigné à Londres direc-
tement ou par l'entremise de l'un des

Etablisseqîepts indiqués pi-api ès.
Banque Impériale Ottomane Londres

> » » Goustenlinople
» » » Paris

Banque de Paris et des

Pays-Bas T

Comptoir National d'Escompte »

Crédit Lyonnais »

Société Générale »

Crédit Industriel et Commer-
cial »

Crédit Mobilier ^rangais »

Ганса d'Italia Rome
Banca Commerciale Italienne Milan

Banque de Bruxelles Bruxelles
Banque de Paris et des
Pays-Bas »

Barque Centrale Anversoise Anvtfs
Amsterdamscfie Rai ^ Amsterdam
jîa échange de leurs coupons, Ils re-

cevront, en n ème temps, que lt dit
acomp'e, des récépissés représentatifs de
leurs dio'ts, tous impôts it fiais étant à
la charge des pqrteurs.

Les porteurs auront à fournil l'affidavit
exigé par la loi acg'aise.

f,e pairrqent de cet acompte aura Du J
du 17 juillet ieââ jusqu'au \ r mans 1S23
Constantinople, fo 20 juin 1922.

C iE DE NAVIGATION NATIONALE DE GRÈCE
Agence Générale de Constantinople

CONSTANTINOPLE - NEW-YORK
Le sjs THEMISTOC'IjES arrivé à Consjple le 7 Juin part pour

New-York le Jeudi 15 Juin.

Pour plus amples informations s'adresser à l'Agence Générale de la
Compagnie, Galata, Arabian Han, Téléphone Péra 3240-3241 ou à la Sous-
Agence, Phaliron Han, sur les Quais N0 2. Téléphone Péra 1967.

La Société des spiritueux
BOSPHORE

TELEPHONE PERA 1105

Vend toutes les boissons et

liqueurs les plus pures et les

plus inoffensives. Il faut les

préférer et les demander dans
les principaux établissements.
Demandez te vin tonique et

fortifiant, approuvé et recom-

mandé par les médecins

VINKINKINOKAKAO
SUCCURSALES

Cadikeuy et Balata

Location de Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fortes des plus moernes de la
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de l'INCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m.

□ qu'à 10 h. p.m. excepté les Dimanches
Téléphone; Péra 3041.

Placement de tonds
Ne place? plus vos capitaux sans ga

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
uae garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de

rapport.
Adressez vous donc, à cet effet, à к

Maison fie Rapqna 6. HÀMOPOULO
Galata, Buyuk Tonne/ HaD, 18-19.

8ANQU£NÂT!0NALE DE TURQUIE
FONDEE EN Ш9

Lstg. 1.000.000

Siège Central й CONSTANTINOPLE

GÂLAlA'Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes,
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.

En face du Bureau Centrât des Poste
Téléph. St. Î205-1206

BUREAU m PERA

Rue Cabristan,

en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE

Les Quais, Smyrne
AGENCE DE PANDERMÀ

Gran<TRue de la Municipalité

Agence de Londres
50 Cornhill B.C. S

LLOYD TRIESTINO
Le bateau MERANO partira mardi

20 juin à 9 h.a.m.pour Smyrne,Rhodes
Adalia, LimasscJ, Larnaca, Mersine, Aie-
xandrette, Tripoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.
Le bateau EEOPOEIS partira

mardi 20 juin à 10 h. a. m. pour lnéboli,
Samsoun, Ordou.Kérassunde, Trébizonde,
et Batonm
Le bateau REMO partira samedi

24 Juin à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)
(voie Canal de Corinthe) pour Plrée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste.
Le bateau AVENTINO partira sa-

medi 24 juin à 5 h.p.m. pour Bourgas,
Varna, Constantza, Sonlina, Gaiatz et
Braila.
Le bateau TRENTO partira таг»

di 27 juin à 4 h. p.m. pour Darda-
neiles, Salonique, Pirée, Patras, Corfou,
Brindisi, Bari et Trieste.
Le bateau CARNIOLIA attendu

dans notre port le 27 j* : n partira le i0
juin pour Novorossisk, Théodossia, Sébas-
topol etOdessa.
Le bateau CELIO partira sa-

medi 1 juillet à 4 h. p. m.(Ligne (le
luxe) (voie Canal de Corinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste,
Ponr pins amples renseignements s'a«

dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Telèph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pé-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490. A SUm.
boni, Messadet Han, Tél Stamboul j|3ô.

National Steam Navigation
Со Ltd of Greece

Ligne Varna
Le paquebot poste AJVDROS arri-

vera de Marseille lundi 18 Juin, partira
'e mardi 20 juin à 3 h. p.m de*; quais de
Galata directement pour VARNA ac-
acceptant des passagers et marchan-
dises.
Pour tons renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata,Arabian han, 1er étage.
Tél. Péra 3240-3241,ou aux sous agences
à Péra, Banque d'Athènes, Granù'Rue de
Péra, à Galata, Phaliron han sur les
qqais No 2 Téléph. Péra 1967-

эьчэва®.H&g»ш casa ваш «i<i

{SUCRES& CAFÉS î
Si vous avez des affaires en

sucres et cafés adressez-vous

,
i M. Antoine Moscopoulot

f Kévendjoglou Han Nol,
è Téléphone 1887. f
1 courtier et expert spécialiste É
I en sucres et cafés f
à CJne longue expérience de |I trente ans garantit l'exécution f
è ponctuelle de vos ordres. Щ

iq.ue Nationale de Turquie, qu
de toutes les opérations de ban-

La Ваш
s'occupe
qne, agit en étroite coopération avec le
Britigh Trafic Corporation (société privj-
légiée anglaise),
Ses bureaux de GALATA et PERA met-

tent en locution à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, de di-
verses .dimensions installés dans une
chambre forte,

Banque Hollandaise
pour ia Méditerranée

Capital: FI. 25,100,000 dont entièremen
versé: Fl. 5.100.000

Siège Social : Amsterdam.
Succursales : Barcelone-Constan-
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche
Bankvereeniging (Capital et Ré'
serves : Fl. 110,000.000).

foa Succursale
de Constantinople

Galata, Rue Voïvoda N0 10a

TÉL. PÉRA 2121[2
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE
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POUR L'AMERIQUE PAR BATEAUX AMERICAINS

Il EAU S m SU USE lit.
La seule Compagnie Américaine desservant directement la ligne

Constantinople New-York.
Le transatlactique de luxe américain

INf E W - YOR Iv
de 2500D tonnes, 2 miile vitesse, disposant de luxueux compart'ments de

1ère, 2me et 3me 0 classe, ainsi que de cabines de 3me classe pour 2 4 per-

sonnes, partira des Quais de Galeta le mardi 2И4 juillet directement

pour NEW-YОHК acceptant ces passagers e; des marchandises.
Pour plus amples renseignement,s'adresser à l'Agent Général de la Cie :

MM K/l CtTÀRAQ Coûteaux Han, No 15il7, CALATA, Téléph.
. 11. II!. Ol I МПНО Pera 1062 et Arabian Ilan No 138 Tél. P. 302«.

BUHLER
Arslan Нал, No 4-5, 1er Etage Galata-Constantinople

Moulins à blé, Silos, Brasseries, CfcocoIaterUs, Tuileries, Bri-

queterles, SiIico=Calcaires,Fab iques de Pâtes Alimentaires, Fabriques de Ciment,

Brlquetage et Broyage de matières dures, Presse à imprimer Duplex, Transports
pneumatiques et mécaniques pour industries diverses.

Nous avons l'honneur d'informer le public de l'ouverture, à 1 adresse précitée,
d'un. BUREAU TECHNIQUE qui se tiendra à la disposition ries personnes intéres-

sées peur tous renseignements concernant les spécialités de notie fabrication, ainsi

que pour rétablissement des offres y afférentes.
Sur désir, les gérants de notre bureau, experts en la matière,se feront un plai-

sir de rendre visite personnellement à la clien'èle et de lui fournir toutes les indi-

cations sur noire matériel qui jouit d'un excellent renom dans le monde entier.

Atelier de Constructions et Fonderies

BUHLER FRERES

COUPE

Anglaise & Française
0. ZEKI

est le tailllenr du monde le plus
élégant. Sa coupe et ses créa-

tions sont les plus recherchées.
On s'habille dans cette mai-

son d'une façon inpeccable et

dons les meilleures conditions.
Porter un de ses costumes

suffit pour ne plus vouloir
chercher d'autres tailleurs.
GrancfRue de Fera, Apparî
Damadfan. Deurt-Yol-Azi,

vers le Tunnel.

Gemlupe
é£aMLque
StedPô&teinL Êt
Лт6г£Ё1ДСкигЦ
(uotre соr-pA,eae
corrmt l'obé^dÀ

FERA, Place du Tunnel
Prix à partir de Ltqs 6.

La Société de Vins et spiritueux
MOUSKERAT

BOSPHOROS
porte à la connaissance de la clientèle

que M. Georges Beikos, placier ne faê

plus partie de son personnel. En consé-

quence tous payements devront être

effectués seulement entre les mains de

M. Stavro Théodoridi son encaisseur, qui
pourra aussi recevoir les commandes
La Société ne reconnsbra aucun paye-
ment qui sera fait à M. Beïkos.

UZWIL (Suisse)

On est à l'abri de la crise

quand on s'habille chez le таг- ^
chand-tailleur de Paris pour ^

hommes et dames

AU RAFFINÉ L
qui fait à CRÉDIT des cos-

tûmes sur mesure d'une élé- ,

gance parfaite et d'un travail
très soigné i

Ltqs. t

Pardessus 15-18-20
Costumes 20-25-30

pantalon gabardine r

et flanelles 0- S-11
Deurt-Yol Asi, en face du |

Khédivial Palace? Grand 'Rue
de Fera

Avis
Le public est informé qu'un lot de 21

1|2 kgs de soie grège sera vendu aux

enchères pub'iques par l'administration
de la Datte Publique Ottomane dans le

local du Bache-Madiriet situé au-dersus
du Balukhané de 1 b. à 5 heures p.m.
L'adjudication provisoire sera faite le 22

si un piix convenable est offert, et le 29,
il sera procédé à l'adjud cation dôfin tive.
Ceux qui désirent participera c { s en-

chères devront fournir su BacherMudiriet
les garanties néces.-ames.
Pour tous renseignements, s'adresser à

à ce sujet tu Baehe-Mudiriet. 10

Employez la

SALIBORINE
contre la sueur fétide les In-

flamrnatîons et les calosités

des pieds.
Se vend à toutes les phar-

macies et drogueries.
Dépôt central : Haviar Han

91, Gabta chez MM.

. Pervanldes et L. Hazapis

A LOUER
Геих vasffs dépôts sis à rcutari (Pa

eha Limon) au bord de la mer.

S'adresser à M D Stavropoulo, Meik-z
FUhtim Han, 2me étage Galats.

(924-20Q

HAUTE COMMISSION DES VENTES
!Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

|no 391. Adjudication définitive du mercredi, 21 Juin 1922

Au jardin du caracol de Chichli: 1 camion de i tonnes marque
; «Pussing», 1 carrosserie d'omnibus.

Au dépôt des fortifications de Piri-Pacha : 5.000 kilos de

! vieux fer, parties de lits et de grillages, non compris 1ез tiges «ta-
■ blak» horizontales, 250 tarières neuves à vis de diverses dimen-

Lions, 5000 mètres de fils électriques isolés, 6000 mètres de fils

téléphoniques noirs en acier, isolés, 5000 mètres de fils télépho-
niques cirés, 489,970 de pièces de charbon proje teurs positifs et

négatifs, 1000 kilos de boulons avec écrou longs de 60 cms et d'un

diamètre de 15 à 20 millimètres, 250 kilos d'étaia ayarli, 15 caisses
de vitres ordinaires se vendront par mètre cube, 2000 kilos de

vieux laiton, 1174 poignards et «kedds» se vendront par kilos, 1

ancre de navire de 80 kilos S9 vendra par kilo.

No 392.— A la fabrique de munitions de Kara-Aghatch environ

50o tonnes de projectiles de canons de 2S, 8, 7, 15, 22 et 7, 5 cms.

Ces proj ctiles seront vendus aux enchères sous pli fermé. L'adju-
dication définitive aura lieu le mercredi, 28 juin 1922.

L'acheteur ne prendra livraison de cette marchandise qu'après
avoir fait subir â ces projectiles une transformation qui les rende

inutilisables comme armements, de façon â éviter tout accident et

dommages à la ville. Ils devront être détruits hors de celle-ci.
..... .

• M... ...
••

Г»
к/—С DE NAVIGATION NATIONALE DE GR

Le nouveau co'osse transatlantique

CONSTANTINOPLE
sous pavillon britannique arrive en notre port le Jeudi 9(22 Juin

et partira des Quais de Galata le mardi 21[4 Juillet directement pour

New-York
acceptant des passagers de toutes classes ainsi que des marchand! es.

Conformément aux stipulations de la Nouvelle Loi d'immigration seul an nom-

tre limité d'émigrants est admis mensuellement aux Etats-Unis.

Le «CONSTANTINOPLE» recevra les voyageurs de toutes na'ionalités admis a ren-

trer en Amériqne eu Jaillît et vu sa grande vitesse, il arrivera le premier à N w-

Yoiket débaïquera tous ses passagers.

Les émig"ants ont donc tout intérêt й partir par ce bateau et doivent se hâter

de se présenter à la Compagnie pour les formalités.

Renseignements chc z la Cie de Navigation Nationale de Gièce, Arabian Ilan

1er étage Téléphoné Péra 32i0,l, à la sous agence, sur les Q îa's, PhaUron Ilan

No 2 Téléphoné Péra 1967 ou à la sous agence de la Banque d'Athènes à Péra.

JEAN S0FIAN0S
Marchand Tailleur

G - ГЕПЛ, ELACE TUNNEL - в -

.^53^..

Etoffas de toute dernière nouveauté
ANGLAIS et FRANÇAIS

Coupe anglo-américaine de premier ordre
BIEN A J USTÉE

TRAVAIL SOIGNÉ
PRIX RÉDUIT ssss—

.

N'entreposez p?s vos marchandises avant de consulter les con-

ditions et visiter les plus grands Entrepots de TRANSIT

Copernic Hatchadourian
sis à Ayvau-Sérai! (Corne d'Or) Tél. St. 698.

Bureaux ; Bahdjé Capou, Meyvahoche Yéni Han, Tél. St 319

N.B.- La Maison se charge de tout Transport par son service spécial de Camion-

nage aux meilleures conditions.

Horaires do Bosphore
(à partir da 1er juin)

Hits Si 81Ш
Capi ta! versé :

Ures 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Pera 390*391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, No 337--Té! P. 3141
Entrepôts, Scutari, (transi!). Sirkedji

Gérant Djemil Siouffï,: avocat

DESCENTE
De Buyukdéré

6 27 7 12 7 57 8 42

10 12 12 12 (z gzag) 3 12
5 12 7 37

De Yénikeuy
6 47 7 37 7 40 8 22

9 02 10 32 10 35 (Asie)
U 20 12 32 1 (Asie) 3 47

3 50 (zi gzag) 5 32 6 15

7 20 7 57 8

De Bébek
6 54 7 12 8 32 8 35

12 59 4 14 5 58

De Beicos -

8 29

6 15 7 - 7 15 8 —

8 58 9 — 10 45 11 —

1 15 3 37 4 — 6 30

T 7 50

De Candilli
6 55 7 05 7 40 8 40

9 40 11 25 12 25 1 55

3
8 25

4 40 6 20 7 10

ATHINAÏ Ki
Cie Anonymed'Assurance

au Pirée
Assurances contre les risques

| d'Incendie et contre les risques
j de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à. Constantinople .

Etienne Zicaliotti et Fils
Mmerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

MONTÉE (départs du pont)
7 h 30 (côté d'Asie) ; 7 h. 56 (de Bé-

bek à Stenia) ; 8 h 30 (riva d'E згоре)';
9 h. (Asie) ; 9 h. 15 (Arnaoink-my) ;

9 h 45(rive d'Euiope),10 h 40(Armsout-k )
11 h. 15 (Asie) ; 11 h. 45 (Eorop ) ;

2 h. 30 (z gzag Beïcos) ; 3 h (Asie et

Thérapia Buyukdéré) ; 4 h. 50 (zigzag
B-ïcos) ;5 h.5. (direct Candi! i a В ï о );
5 h. 30 (Europe dir. à Yémkeoy ); 5 h30

(Asie jusqu'à Candilli); 5 h. 45 (direct à

Arnaouth 'jusqu'à Yèmk ) ; 6 h 5 (dir.
Candilli à Beïcos); 6 h 15 (dir. P. Yéni-

kecy Buyukdéré) ; 6 h 45 (Eu-ope jos-
qu'à Sténia); 7 g direct Y h k uy-B..y. k

dérë) ; 7 h. 45 (dir. B-.yadjik Buyukd.)
8 h. 2> (Europe jusqu'à Yèntkeuy) ;
8 h 33 (Asie) ; 8 h 45 (dir Yérnk.-

Buyukdéré)
Dimanches

(Descente dans l'après-midi)
De Ruyukdôré

2 42 4 12 6 12
6 45 7 15 7 45
8 57

D Yéûtikeiiy
3 02 4 32
7 05 7 3-5
8 35 9 27

De Candilli
3 05 3 27
9 12 8 50

[Montée dans la matinée)
45 (Asie, puis Thérapia Buyukd.)

9 h. 15 (direct Yénikeuy Buyuk i) ; 9h 30

('ive Europ ); 10 h 30 (zigzag jusqu'à
Buyuki. Mézub) ; 12 h. (Europe)
1 h 15 (z ;gzag ; 2 h. 15 ( tir. Yenik-my-
Buyukd,] etc

1 15
6 17
8 15

2 22
6 32
8 15

î 10
i 25

8 h

4 35
8 07

23

Services des Iles des Princes
Horaire du mois demai

Du pont ; 8 h 30 (direct pour Prin-

kipo) ; 10 h. (avec Gadikeuy) ; 3 h. 30 ;
5 h 45 (Proh et Prinkipo) ; 5 h 45 (An-
tigoni Ha ki; ; 6 h. 45 (avec Cartal et

Pendik ; 8 h.
De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 15 (de

Pendik à 6 h. 30) ; 8 h. (avec Proti seu-

lement) 8 h. 15 (de Ilalki avec Antigo-
ni) ; 10 h. ; 4 h. 45 (de Pend.k à 4 h.) ;
6 h. (avec Gadikeuy).
En outre, nn vapeur part d e Pendik à

7 h 55 pour Cartal, Maltépé et hjadé-
Bostani, avec retour du pont le soir à 6 h.

Service du dimanche
Du pont : 9 h (avec Gadikeuy) ; 10 h.

(avec Cadikey, Cartal et Pendik) ; 1 h.
20 (Gadikeuy, Proff, Prinkipo) : 1 h. 30

(Gadikeuy Antigoni, Halle:) ; 5 h. ;7h.
avec Cartal, Pendik) ; 9 h.
De Piinkipo ; 6 h. 30 : 7 h 30 (6 h 15

da Pendik) ; 8 h. 15 : 9 h. ; 5 h. ; 7 h ;
8.45 (7.30 de Pendik)

En outre, on vapeur part à 7.45 pour le

poat d& Pendik en faisant la côte d'Asie
et il retourne le soiïavee départ da pont
ô5 heures.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (N. 9)

Ce qui meurt...
par

Mme IBKOUI MINASSE

(suite)

sensation, après le grand feu

cateur de notre amour !...

Elte à Lui

purifi-

Et nous nouf sommes dit nos plus pan
vres mii-ôr

E, Verhaern

S il ne s'agissait que de me discul

per, je renoncerais jusqu'à cette loi

d'absolution, dé résurrection qu'il y
: a dans tout aven Qu'est-ce d'ailleurs

|qu'asaumer la faute, alors que je te

sais loin de moi. plein de tristesse

Amie,de ces pages—les plus noiresjjplein de rancœur? Te reconquérir

que je t'aie jamais écrites—, tu nejvoila ce que je veux et ne puiasiîss
sauras rien, maiseiies iront rejoindre\ rouvrir un peu toutes tes blessures,

d'autres, celles que je t'ai adressées! Si le mal de ce jour est nédu trou-

avec joie, avec amour. Plus tard, s'il jble indécis, angoisse — puérib si tu

t'arrive jamais que tu les relises sans j veux
— d'une diminution de ton

moi, tu comprendras quelle indicible jamour, j'ai été bien coupable, et s'il

souffrance me les a inspirées.,. jte plaît toujours de n'y voir qu'une
Non, ce "n'est point par un senti- 5;méchanceté méditée, j'accepte san*

ment de mesquine jalousie, de haine 1 me plaindre Ta promesse de mieux

ou de îàncœur que je te reproche ta juger à l'avenir m'est plus pré ieuse

petite cruauté de tantôt. Comprends-* que ce que tu as pu penser de moi

moi bien. Après la fleur merveilleuse dans un passé même proche. Mais je
de ton amour, tu me donnas à respi- sais que cela ne te suffit pas et j'ajoute
rer des exhalaisons mortelles. Je II ne faut plus désormais que hors

croyais avoir atteint l'inaccessible, de mon regard de quiétude, mon âme

D'un souffle de ton caprice, tu me soit ténèbres pour toi, ni tous mes

précipitas dans le vide. L'affreuse sourires, de joie à tes yeux, ou, quoi j eût dénaturé

que tu me dises, tu ne me connaîtrais |
qu'a dsmi Sais-tu que j'ai usé mon

cœur à épiar ton regard, à découvrir

un sens caché à chacune de tes paro-
les ? Non, n'est-ce раз ? 11 fallait du

soleil à ton amour. Et tu l'as eu non

seulement lorsque je l'avais dans l'a-

me, mais aussi toutes les fois que

j'ai pu te le donner san^ crier d* mi-

sère. Si parfois j'ai failli à la tâche,

je m'en accuse...

Ami cher, triste, triste est le tour-

rmnt à lèvres cioses. Point de veilles

ni de lendemains qui n'en souffrent.

Les nôtres n'y ont point échappé. Il

en fut où. terriblement, je sentais

vivre en moi cet autre moi dont l'é-

nigme te supplicia Car il est une

chose qui m'effraie plus que la perte
même de ton amour, cette pensée que
tu pourrais simuler ce que tu as si

profondément senti, J'avais hier cette

hantise dans les yeux. Tu ne sus ou

ne voulus point la voir Et je сот-

prends que mon refus t'ait froissé.
Mais avoir vu dans le motif donné
une sorie de mesquine vengeanc 1

dont j'étais loin, ah! toin...

N importe, qu'il te suffire desavoir

que mon état d'âme de cette heure
la plus divine de tes

caresses. Tu n'as eu que des mots,
quels mots...

Non, cher, ce ne fut pas l'orgueil
qui souffrit, mais l'amour, ce fut son

élan le meilleur qu'arrêta ta main.

Vraiment, suis-je à tes yeux la femme
de tous les caprices, des coquetteries
niaises, des indéchiffrables compie-
xités ? J'ai été bien près de le croire
hier. Aujourd'hui je rirais de ton

soupçon, si je ne lui devais tant d a-

mertume.

v. . . Coupable, tu trouvais juste
que je lisse preuve d'humilité. Soit
Mais je te veux loyal jusqu'au bout.
As-tu si bien perdu le souveuir d'un

passé encore proche où — est-ce

manquer de générosité que de te le

rappe'er ? dans des circonstrnces
à peu ргёз pareilles, spontanément
je voulus réparer non pas une faute
commise contre ton amour, mais une

atteinte à de très subtibles nuantes

de délicatesse ? As-tu oublié que
mon front, ce jour-là, se heurta à ton

cœur clos ? Et crois-tu que l'on puisse
vivre deux foi? de telles heures ? «Je
sens que tu ne m'as point pardonné
certaines cli03es»,m'as tu dit un jour.
Pauvre ami, tu te trompes. Si je me

-ouviens, c'est parce que j'ignere
l'oubli. Mais c'est avec douleur que

je me rappelle, sans amertume, et i!

n'est rien que je ne t'aie pardonné,
ni que je ne sois prête à te pardonner,
toujours...
Ce que je t'ai dit autrefois je le ré-

pète aujourd'hui. J'accepte ton amour

tel qu'il est, avec ses exigences et ses

douceurs, pour l'ivresse qu'il me

verse dans le sang et les tristesses

que je lui dois, je l'aime — tu peux
le croire — ma'gré et pour la faiblesse

qu'il fit naître en moi, et je t'aime

toi par dessus tout...

Quelle douceur vaut cette croyance
que jamais rien ne pourra détruire
entre nous l'intangible lien psychi-
que ? Que de fois, au cours de mes

nuits, je me suis répété comme une

joie, comme une prouesse, i'exquLe
pensée de Fuoco, signée de ta main :

tNulla vale quesla certezza di non esser

giùsolifino alla morte... »

Si tu te sens, malgré tout, pris par
le découragement, pense aux choses

dites, senties, vécues — mais non pas

pour t'en attrister —

, pour y puiser
des forces contre le doute. Si le pré
sent te trouble, songe que tu as entre

les mains la plus fragile, la p'us im-

pressionnable, mais la plus tienne
des créatures humaines, et si tu dé

Société des bateaux
de la Corne d'Or

Service de Kiat-Hané (Eaux-Douces)
En vue de faciliter la promenade aux

Eaux-Douces la Société des bateaux de
la Corne d'Or établit à partir du avril a.c.
un service spécial, entre Eyoub-Soultan
et Kiat-Hané pour le vendredis et ditnan-
ches (temps permettant) suivant l'itiné-
raire ci-de^ous :

Eyoub-Soultan-Kéathané
9 9.40 10.20 11 11.40 12 20 2
2.40 3 20 4 4.40 5.20 6. 6,40
T.80.

Kèathanè Eyoub-Soultan
20 10 10 40 11.20 12 12o
20 3 3.40 4 20 5 5.40 6f
7.40

sespères de l'avenir, le front haut et

le cœur serein, pense à l'heure où l'ac-

complissement d'une promesse qui te
révolte aujourd'hui, te fera dire,
comme à l'artiste devant son oeuvre:

«Elle a été ce que je révais qu'elle
fut ..ï
Ami cher, le jour où ce cœur qui

est à toi cessera de bàttre, ce jour-là,
si monts et mers nous séparent, tu
sentiras un choe à l'ame, la nostal-

gie du passé, une vague, immense

mélanco^e faite de toutes les mélan-

colies. Ce sera en toi le cri de ton ins-

tinct, l'avertissement secret de la na-

ture, la convulsion do ton corps am-

puté d'un membre, la rébellion de ta

chair et de ton sang. . Tu sentiras le

lien... Et si cette immortalité de l'âme
à laquelle crurent Dante et Hugo
existe, je sais aussi, je sens, je crois

de toutes les puissances de mon être

qu'au delà de la vie, dans le nirvâna
des passions idéalisées, immalériali-

sées, sublimées, nous nous aimerons

d'un amour plus clément, sinon meil-
leur. .

(à suivre)


